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Mission du Comité 

de libération pour 

le rapatriement 

des déportés 

belfortains vers 

Dachau.

Album Marcel Braun,

ADTB, 43fi39



Catalogue de l’exposition
5e327a33-e167-4ea8-bc58-93811cfb8924.pdf

Le parcours de déportation de Léon Delarbre figure 
dans le catalogue.

L’exposition
Fiche technique :
- 20 photographies (55X45cm), fonds Braun

43 fi 39-45
- 8 dessins fac-similé Léon Delarbre
- 4 panneaux (71,5X170 cm)

La dernière soupe partagée 
à Auschwitz,
Dessin au crayon sur papier, 

12X10,4 cm. Musée de la 

Résistance et la Déportation de 

Besançon, dépôt du musée 

National d’Art Moderne.  

https://archives.territoiredebelfort.fr/media/5e327a33-e167-4ea8-bc58-93811cfb8924.pdf


Autorisation pour entrer dans le 

camp de Dachau le 23 mai 1945 

ADTB, 43fi41/39, collection Pierre Braun

Facture établissant la mise à disposition de 

deux autobus par la Préfecture du Territoire 

de Belfort. 
ADTB, 43fi40, collection Pierre Braun

La mission du Comité de Libération (CDL) 

pour le rapatriement des déportés de 

Dachau



Rapport de la mission du CDL à Dachau

Ce compte rendu de 4 pages a été rédigé au 

retour de la mission par l'abbé Frézard. 

Largement diffusé à Belfort, puisqu'il fut imprimé 

à 10000 exemplaires, il fait le récit du voyage et 

témoigne de l'état du camp après sa 

libération. Les bénéfices de la vente furent 

attribués au C.O.SO.R. 

ADTB 43fi41, collection Pierre Braun. 

C.O.S.O.R : COMITÉ DES ŒUVRES SOCIALES DES 

ORGANISATIONS DE RÉSISTANCE

Créé dans la clandestinité en février 1944 par 

Alexandre Parodi, délégué du général De 

Gaulle ; œuvre de solidarité qui aide les 

familles de prisonniers, de fusillés et de 

déportés.

Musée de la résistance en ligne

https://museedelaresistanceenligne.org/expo.php?expo=75&theme=135&sstheme=669




Le contexte de la mission

En mai 1945, interpellé par une photographie publiée dans

le journal L’Alsace, montrant les conditions de vie à

Dachau, Henri Chaignot décide d’organiser une expédition

pour rapatrier les Belfortains encore internés en Allemagne.

Lucien Laumet, préfet du Territoire de Belfort, signe le 18 mai

un ordre de mission permettant la réquisition de deux

autocars et de vivres. C’est le 19 mai 1945 que le convoi

quitte Belfort sous la direction de Henri Chaignot et Marcel

Braun, dont le fils fait partie des déportés détenus à

Dachau. Cette mission, permettant le rapatriement de 48

déportés, sera de retour à Belfort le 28 mai. Un reportage

photographique réalisé par le docteur Braun et un compte

rendu rédigé par l’abbé Frezard, témoignent de ce voyage

vers l’enfer des camps. Marcel Braun revient sans son fils,

décédé avant la libération du camp.



Album contenant les 

photographies de la mission.

ADTB, 43fi39, Album Marcel Braun

Des membres de la mission au 
barrage de Kembs (19 mai 1945) 
La mission s'arrête le samedi 19 mai 
pour franchir le Rhin au barrage hydro 
électrique de Kembs. Le ministère de 
la guerre avait fourni la veille 
l'autorisation nécessaire à ce 
passage. La photo montre une partie 
de la mission avec une des deux 
voitures et un des deux autocars. À 
gauche: l'abbé Frézard représentant 
de l'Association des Prisonniers de 
Guerre; au centre dans le groupe à 
droite: Henri Chaignot président du 
Comité Départemental de Libération. 

Devant la porte du camp de Dachau (21 mai 1945) 
Le groupe des Belfortains est arrivé le dimanche 20 mai dans la soirée 
à Dachau, il ne se rend donc que le lendemain matin dans le camp. 
Le groupe pose ici devant la porte d'entrée du complexe 
concentrationnaire. 
Le camp fut libéré trois semaines auparavant par deux régiments de la 
7e armée américaine.



Le vieux camp vu de l'extérieur 
Le vieux camp n'est qu'une partie de 
l'immense complexe concentrationnaire de 
Dachau. Ouvert dès l'arrivée au pouvoir 
d'Hitler en 1933, il était composé de 
baraques de bois ceinturées par un réseau 
de barbelés et un fossé humide. 

Henri Chaignot se renseigne auprès d'un déporté 
Le 21 mai les membres de la mission recherchent dans le 
camp les derniers Belfortains et Comtois déportés. Si 
certains ont gardé leur tenue rayée, d'autres comme 
celui interrogé ici par H. Chaignot ont récupéré les effets 
des soldats SS.



Devant l’infirmerie 
Après trois semaines de soins, certains déportés ont repris un peu 
de poids et de force. Cependant pour les plus faibles et 
dénutris, il faut un régime alimentaire strict. Ces déportés encore 
très faibles ont besoin de leurs camarades pour se soutenir. 

Un groupe de déportés 

La préparation du départ 
Le mercredi 23 mai au matin, 48 déportés belfortains et 
comtois réunis sont regroupés pour monter dans l'autocar qui 
va les ramener vers la France sous la conduite des membres 
du CDL. 



Le retour des déportés de 

Dachau dans la presse locale. 

(listes)

ADTB, 43 fi 45



Compte-rendu de 

la séance du 

Comité de 

Libération du 11 

juillet 1945 qui 

évoque la diffusion 

du rapport 

concernant la 

mission à Dachau.

ADTB, 91W2



Transcription
Dans le but de donner le plus rapidement possible des 

renseignements aux familles dans l’inquiétude sur leurs 

membres déportés en Allemagne le MOUVEMENT DES 

JEUNES DEPORTES (ceux du 14 septembre) a pris 

l’initiative suivante : les familles désireuses d’obtenir 

des renseignements sont priées de déposer une 

photographie de la personne recherchée avec les 

indications d’état civil. Ces photos sont soumises aux 

rentrants qui fourniront les renseignements qu’ils 

peuvent avoir sur ceux qu’ils reconnaissent. De cette 

façon les familles n’ont pas besoin de se déplacer 

auprès des déportés qui sont rentrés et ainsi leur 

permettront de passer en famille leurs premières 

heures de retour. Les photos sont acceptées aux 

adresses suivantes :

DILLENSENGER, Jacques, 2 rue de Châteaudun

MASSON Roger, 6 rue Eugène Bornèque,

BAUDIN, Henri, 9, Boulevard Carnot,

CLERC Louis, 2, avenue du Château d’Eau.

R. G. BELFORT le 24/4/1945

ADTB, 99W430

A la recherche des disparus



A la recherche des disparus

Dans la presse et dans quelques lieux à proximité de la gare, 

des avis de recherche…

ADTB, 43 fi 43

ADTB, 1J1137



Avis de recherche des déportés, 

placardés à la Maison du Prisonnier 

(face à la gare)

ensuite 12 rue du Dr Frery

ADTB, 1J1137



Témoignage de Henri 

Chaignot, 1970.

Ancien président du CDL de 

décembre à1944 à mars 1946.

Extrait dans lequel il évoque 

l’arrivée de déportés en gare 

de Belfort.

ADTB, 43 fi 45

Ce document comporte 9 

pages ; communicable sur 

demande.



Les réactions de la population

Dans les rapports journaliers adressés 

au préfet  sont évoqués les arrivées 

à la gare de Belfort. L’accueil par la 

population est enthousiaste pour les 

déportés politiques, ce qui n’est pas 

le cas pour le retour des travailleurs 

volontaires en Allemagne.

ADTB, 99W430



Vers la solidarité…

Rapport des Renseignements Généraux 

à l’intention du préfet, qui exprime la 

volonté de créer , à l’initiative d’un 

délégué de la Maison du Prisonnier, une 

section locale à Cravanche et Valdoie 

pour venir en aide aux déportés, aux 

travailleurs en Allemagne et à leur 

famille. La question des spoliations est ici 

évoquée.

ADTB, 99W430



Retour sur les lieux de la détention précédent la 

déportation pour les Belfortains
Visite de la caserne Friedrich par d’anciens 

résistants belfortains, qui y furent prisonniers 

avant d’être déportés dans les camps de 

concentration nazis (Léon Delarbre, Gabrielle 

et Emile Géhant…). Ils sont accompagnés de 

leurs familles (Blanche Delarbre, Renée Billot…).

Vers 1946.

ADTB, 43 fi 18/1-6



Création de la FNDIRP

Le congrès fondateur fut celui de la FNDIP ( 

Fédération Nationale des Déportés et 

Internés Politiques) qui s’est déroulé les 6, 7, 

et 8 octobre 1945 à Paris.

Sa dénomination va changer dès Janvier 

1946 pour intégrer et élargir les résistances 

patriotiques les associant aux déportations 

et aux internements : La Fédération 

Nationale des Déportés et Internés, 

Résistants et Patriotes est née – FNDIRP.

Elle place au cœur de son action la 

défense des droits des déportés et la 

solidarité en dépit de la diversité des 

parcours et des engagements.

Affiche de 1946

ADTB, 11fi3_10



Registre des demandes de 

réintégration dans la 

nationalité française après 

1945 comportant les 

informations suivantes : 

nom, prénom, date et lieu 

de naissance, nationalité 

d’origine, adresse, date de 

demande de 

naturalisation, date et 

numéro de naturalisation.

ADTB,94W32

La fin des discriminations antisémites



La loi du 22 juillet 1940 prévoit de réviser les naturalisations accordées depuis la loi de 1927. 

Près de 15000 hommes et femmes, juifs ou non, perdent leur nationalité française. La plupart 

deviennent apatrides. Cette loi est annulée par l’ordonnance du 24 mai 1944.

Dans ce registre apparaissent les demandes des personnes déchues de la nationalité 

française en 1940 qui souhaitent réintégrer la citoyenneté à partir de 1945.

ADTB, 94W32



Le parcours de Jacob Celémenski
Marchand ambulant, né en Pologne en 1906, résidant avec son épouse et ses enfants Place de 

la Grande Fontaine à Belfort. En janvier 1940, le couple constitue un dossier de naturalisation. 

Celle-ci leur est refusée. En octobre 1940, à l’occasion du renouvellement de la carte d’identité 

de Jacob, apparaissent sur le formulaire les mentions « apatride » et « juif ».

ADTB, 86W8 : dossiers de naturalisation ; 14W70 : dossiers d’étrangers



Jacob dépose un nouveau dossier en mai 1945, qui fait l’objet d’une demande d’information 
auprès des renseignements généraux : en1939, il s’est engagé à servir le pays qui l’a accueilli ; il est 
précisé que son épouse Fajga a été « déportée comme israélite » le 12 juillet 1942 (déclarée 
décédée le 22 juillet 1942 à Auschwitz). Jacob est déclaré « en fuite » par les autorités allemandes.



Jacob obtient la nationalité française en janvier 1947.



Louis BERTRAND
https://www.cercleshoah.org/spip.php?article334



Louis Bertrand

« La dure et difficile route de la liberté…

Avril 1945 – avril 1947 »

P 242 à 284

Annexes : correspondance et listes de déportés

Eléments biographiques :

Né à Vesoul le 3 janvier 1923, Louis Bertrand est 

un scout actif lors de sa jeunesse. Pendant la 

première année de l’Occupation, il devient chef 

de la Troupe 3e Belfort et participe à la création 

du clan Guy de Larigaudie en octobre 1941.

Arrêté en tant que réfractaire au S.T.O., il est 

déporté de Belfort le 5 septembre 1944 en 

direction de Buchenwald avec 175 autres 

hommes. Après deux semaines à Buchenwald, il 

est transféré au Kommando de Langenstein-

Zwieberge.

http://www.museedelaresistanceenligne.org/media.php?media=2853&expo=64&popin=true
http://www.cercleshoah.org/spip.php?article248


Mordka Urbajtel, du ghetto de 

Lodz au camp d’Auschwitz

Interview par Marie-Antoinette Vacelet

Produit par Judaïques Cultures – Belfort 2010

https://www.youtube.com/watch?v=-

kQjxv6jZiE

https://www.youtube.com/watch?v=-kQjxv6jZiE


L’ouvrage comporte les témoignages de deux 

déportés ayant survécu à l’enfer du système 

concentrationnaire nazi, qui évoquent le difficile 

retour à la vie.

- Janine BLUM : la culpabilité d’avoir survécu…

- Pierre ROLINET : la difficulté de raconter…



Les procès dans la presse locale 

L’Est républicain

17 novembre 1945

ADTB, PR4

Le procès de Dachau est le premier procès 
de criminels de guerre conduit par l'armée des États-

Unis dans la zone d'occupation américaine au tribunal 

militaire de Francfort (Frankfurt-am-Main), à partir du 15 

novembre 1945.

Lors de ce procès, 42 personnes furent inculpées 

pour crime de guerre lié au camp de concentration 

de Dachau et à ses camps annexes. 

https://fr.wikipedia.org/wiki/Crime_de_guerre
https://fr.wikipedia.org/wiki/United_States_Army
https://fr.wikipedia.org/wiki/Zone_d%27occupation_am%C3%A9ricaine_en_Allemagne
https://fr.wikipedia.org/wiki/Cour_martiale
https://fr.wikipedia.org/wiki/Crime_de_guerre


L’Est républicain

17 novembre 1945

ADTB, PR4

Le chef d’inculpation contre Joseph 

Kramer est le crime de guerre.

Brochure CNRD 2025-2026

https://www.fondationshoah.org/brochure-cnrd-2025-2026/#page/1


L’Est républicain

21 novembre 1945

ADTB, PR4

La notion de crime contre 

l’humanité a été définie 

pour la première fois en 

1945 par le statut du 

Tribunal militaire 

international de 

Nuremberg. Cette 

première définition a été 

plusieurs fois modifiée et 

élargie, notamment en 

1998 lors de la création 

de la Cour Pénale 

Internationale.

La République de 

Franche-Comté et du 

Territoire de Belfort

24-25 novembre 1945

ADTB, PR3C  



Des aides financières pour les déportés politiques rapatriés et les familles des déportés 

disparus
Fiches nominatives établies par le COSOR pour les déportés rapatriés et pour ceux qui ont 

trouvé la mort dans les camps ; au verso, sont inscrites les aides qui leur sont attribuées.

ADTB, 1673W107

Le COSOR verse ici 
des aides à la 
veuve du déporté.



Le statut de déporté

A partir de 1945, un statut de déporté se met en 

place. Les lois des 6 août et 9 septembre 1948 

établissent le statut de « déporté résistant » et de 

« déporté politique ». 

Ces titres permettent la reconnaissance de la nation 

ainsi que des mesures d’indemnisation.

ADTB,1311W14

Fiches du fonds de l’ONAC relatives à l’obtention des 

cartes de déporté politique.



Alors que tous ne sont pas rentrés, que les premières 

commémorations sont organisées…

Cérémonie du 8 mai 1945 à Belfort
à gauche Milo Géhant, de retour du camp de concentration de 
Sachsenhausen.
AD90, 43Fi10



…des expositions sont consacrées aux images de la découverte du système concentrationnaire nazi.

L’Alsace, 7 novembre 1945

ADTB, SBE, 5Jx13b

Le général Dwight Eisenhower, commandant en chef 
des armées alliées, visite le camp d’Ohrdruf.
© Auteur inconnu/ECPAD/Fonds La Documentation 
française
https://www.ecpad.fr/nos-realisations/1945-de-la-
decouverte-des-camps-a-la-commemoration/

L’exposition évoquée dans cet article est 

sans doute similaire à celle qui s’est tenue 

au Grand Palais à Paris en juin 1945.

https://www.ecpad.fr/nos-realisations/1945-de-la-decouverte-des-camps-a-la-commemoration/

